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PERE QUESNEL. 



Igné Elève d’Arnaud > Soldat Evan 
ligue. 

Immortel Défcnlêur d’une erreur chlmc 
Quelle gloire pour toi , venerable Quefuel, 

De Couvrir nos Pafteurs d’un opprobre éternel 1 
Sans tes écrits , la France ignorante & barbare, 
Refpeéleroit encore la Mitre & la Tiare ; 
les Evégues unis au Pontife Romain, 
Rendroient, comme jadis, des Oracles certains, 
£c nous croirions encore , en Chrétiens imbe^ 
elles, 

Qu’on peut rcgler U foi ; fans tenir des Con- 
ciles. 
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Mais enfin aajourd’fiui pour guider nôtre fbf. 
Nous fçavohs qu’il fuffic de n'écoutct que toi. 
L’Efprit faint fcparé d’une époufc adultéré, ' 
De fa grâce à toi fcul dévoila le miflcre. 

Heureux qui, comme moi, docile à tes leçons 
A fçu fc mettre au rang de tes faints nouriflbns. 
Lors qu’en butte aux rigueurs d’une puiflao- 
te Ecole, 

On t’aprétoit le fort du grand Savonarole. 

Ciel ! qui l’eut dit alors que cet autre Wicle^ 
De l’Eglifc bien-tôt dût devenir le chef ? 

Rome depuis cinq ans au meufonge foumife, 
N’eft plus, grâces à toi, le centre dd’Eglifc. 
L’Europe du Pontife embralTant le Decret 
A renoncé le Chrhf pour fuivre Mahomet. 

Le Tagc, le Danube ont corrompu leurs ondes*. 
L’Epifeopat plongé dans des erreurs profondes. 
Arme de Mandemens fa folle autorité, ‘ 

Pour foudroyer en toi l’anti^e verhé. 

Mais malgré les carreaux qui çtoodent for t». 
tête».. 
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Tu ris de la fureur d’une vaine tempête. 
Mollement appuyé fur ton cher Cardinal, 

T U morgues faintement tout le corps padoral. 
Que le Siege Romain de qui la foi s’égare, 

De fa Communion durement te fcpare. 

Que des Etats Chrétiens les fuperbes Pafteuw 
Prononcent anatheme à tous tes Scélateurs, 
Que t’importe î Noailles embraifant ta que- 
relle, 

Vaut feul par fon favoir l’Eglife univerfcIJe. 
Contre Prague , Douay , Salamanque & Lour 
vaiiT, 

V 

La Sorbonne a pour toi les armes a la main r 
Les Oratorieos par mainte & mainte glofc. 
De-leur Confrere xlluftre ont fait rapotheofe. 
Cent Moines à rechet , & cent Moines à froc, 
Ont pat leur fier Appel pendu la Bulle au croc, * 
£t pour confondre enfin les orgueilleulcs Mitres, 
La fcience a chalTé Baccus de maint Chapitres, 
Qui pat les documens du beau feze enhardis. 
De leurs foiblcs PreUts br%ycnc les iotexdics» 
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Triomphe, lUuftrcChcf, du Troupeau Jan- 
feoifte, 

Achevé d'écrafer la fcqucllc Papifte. 

La Germanie a vu fon Novateur hautain, 

Ombattre par le glaive un Pontife Romain : 

Loin de fuine fes pas , ton ame pacifique, 

N aimera que Thémis pour l’apui de ta clique. 

Oui de nos Magiftrats la robbe & le bonnet 

Te fervent aujourd'hui de cuirafTe & d’armet» 

Dans leurjuftinien ,dans Cujas, dans Banole, 

\ 

Ils ont lu que la Bulle eft un decret frivole. 

Ces nouveaux Sanhédrins par le Ciel Infpirez, 
Ne font-ils pas pour nous des guides afiurez ? 
Rome , foumettez - vous à de pareils Apôtres, 

Ces fublimcs Doreurs valent bien tous les v6> 
très. 

Heureux, Neftorius, fi dés les premiers tems. 
Vôtre Seûe opprimée eut eu des Parlemens. 
Mais quoi ? Des Empereurs les Minifires fidelles 
/^uroicQc-ils toléré des Rementraos rebelles. 
FIN. 
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